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Abstract 

A new genus of Canthocamptidae (Copepoda, Harpacticoidea) from subterranean 
waters of Switzerland. — A new genus of Canthocamptidae (Copepoda, Harpacticoidea) 
is described. Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. has been collected by filtering some 
springs in Swiss Jura. Its affinities with Morariinae and Epactophaninae are discussed. 


Depuis 1915, annee ou Schnitter & Chappuis decrivirent Parastenocaris fontinalis a 
partir d’exemplaires recoltes dans un puits des environs de Bale, aucune autre espece d’Har- 
pacticide stygobie n’a ete decouverte ou signalee en Suisse, bien que de nombreux travaux 
aient ete consacres a la faune souterraine aquatique de ce pays (un historique detaille figure 
in Strinati 1965 et Moeschler 1983). 

II semble que la rarete de ce groupe soit plus apparente que reelle. En effet, des pros- 
pections recentes menees par Fun d’entre nous (Moeschler 1983) montrent que le peuple- 
ment des eaux souterraines de Suisse pourrait etre beaucoup plus riche qu’on ne le pensait 
precedemment. 

Plusieurs filtrages d’exutoires drainant des aquiferes karstiques ou non du Jura 
(fig. 1) ont permis de recolter quatre especes d’Harpacticides souterrains. 

Parapseudoleptomesochra italica Pesce et Petkovski, 1980, connue seulem'ent d’ltalie, 
a ete recoltee dans une arrivee d’eau du puits de Champ-Bougin a Neuchatel. 
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Suisse de la Recherche Scientifique n° 2.911-0.83). 


Rev. Suisse de Zool., T. 91, 1984 


64 


960 


P. MOESCHLER ET R. ROUCH 


Nitocrella hirta tirolensis Kiefer, 1963, capturee dans une source pres d’Innsbruck, a 
ete recoltee dans la source superieure de Combe-Garot (Gorges de PAreuse) et dans la 
source de PAnte a Charmoille (Ajoie). 



Localisation des stations de prelevements. 1: source de l’Areuse; 

2: fontaine pres de la source de l’Areuse; 3: galerie 200 des Moyats; 

4: galerie de captage de Champ-du-Moulin; 5: source de PEperon; 

6: source superieure de Combe-Garot; 7: puits de Champ-Bougin; 

8: source de la Doux; 9: source de PAnte. 

Parapseudoleptomesochra italica: station 7; Nitocrella hirta tirolensis: stations 6 et 9; Ceuthonectes 
serbicus : stations 1, 2, 5, 8; Stygepactophanes jurassicus , n.g. n.sp.: stations 3, 4, 8. 


Ceuthonectes serbicus Chappuis, 1924, dont l’aire de repartition s’etend de PAsie Cen- 
trale a PAin en France, a ete recolte dans la source de PAreuse, dans une fontaine pres de 
la source de PAreuse, dans la source de PEperon (stations toutes situees dans le bassin de 
PAreuse) et dans la source de la Doux a Delemont. 

La quatrieme espece n’appartenant a aucun genre connu fait l’objet de la description 
suivante. 
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Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 


Localite et materiel: Source de la Doux a Delemont (locus typicus): 1 9 et 
1 cr captures par filtrage le 27.XI.1981; galerie de captage de Champ-du-Moulin (Gor- 
ges de l’Areuse): 1 cr obtenu par filtrage le 17. XI .1981 (Museum Geneve) ; galerie 200 
des Moyats (Gorges de l’Areuse) : 1 o* et 1 copepodite recoltes par filtrage le 5.VI.1981 
et le 1. II. 1982. 

Holotype : la 9 de la source de la Doux (Museum Geneve) ; paratype : le cr de la source 
de la Doux. 


Description 

F e m e 1 1 e 

La longueur du corps sans les soies furcales est de 350 pm. Rostre non articule et bien 
developpe (fig. 2, a). Bord posterieur des segments du corps lisse. Segment genital sans 
ligne de suture mediane marquee, meme lateralement ; champ genital (fig. 3, c) avec une 
depression copulatoire peu etiree longitudinalement et un bord libre chitineux transversal 
muni d’une epine de chaque cote. Segments de l’urosome sans ornementation dorsale ; ven- 
tralement, le segment genital et les deux suivants (fig. 2, b) portent a leur extremite distale 
plusieurs series de deux a trois epines de longueurs inegales. Segment anal avec deux fois 
deux epines ventrales a la base de chaque branche furcale. Opercule anal avec un bord libre 
glabre (fig. 3, a). Branches furcales 2,7 fois plus longues que larges a leur base, s’amincis- 
sant a leur partie distale ; elles portent trois soies apicales dont l’interne peu developpee 
et la mediane globuleuse a sa base, une longue soie au bord externe avec une spinule a sa 
base, une soie dorsale subapicale avec deux spinules a sa base, une soie et une spinule au 
milieu du bord interne, une soie dorsale articulee a sa base, trois spinules subapicales sur 
la face ventrale. 

Antennule (fig. 3, b) : avec sept articles dont le quatrieme avec un aesthetasque. 

Antenne (fig. 4, a): allobasis avec quatre spinules au milieu du bord interne. Exopodite 
uniarticule, court, de forme cylindrique, arme d’une seule soie. Endopodite avec deux for- 
tes epines pennees et deux series de quatre et trois spinules a sa face anterieure, trois lon- 
gues soies et deux epines pennees a l’apex. 

Mandibule (fig. 4, b): precoxa avec une pars incisiva bidentee, une lacinia mobilis, une 
dent et une soie. Coxa-basis sous la forme d’un court article cylindrique; endopodite reduit 
a une epine. 

Maxillule (fig. 4, c) : arthrite de la precoxa avec trois crochets penicilles et trois epines 
a sa partie distale, deux epines dorsales s’inserant, l’une au bord anterieur, l’autre au bord 
posterieur. Coxa et basis apparemment soudes mais pouvant etre reconnus par le trace du 
bord anterieur: coxa avec trois soies; basis avec deux soies; endopodite avec une soie; exo- 
podite represente par une legere protuberance du bord anterieur. 

Maxille (fig. 4, d): syncoxa avec deux endites portant chacun deux soies. Basis avec 
un fort crochet et une soie; endopodite represente par un article court portant deux soies. 

Maxillipede (fig. 4, e): basis glabre, trois fois plus long que large. Premier article de 
l’endopodite sept fois plus long que large avec deux soies sur le bord externe; deuxieme arti- 
cle tres court avec une epine a Tangle distal externe et un crochet tres allonge. 

Alors que la mandibule et la maxillule sont de taille reduite (elles ne depassent pas 
40 pm), la maxille et le maxillipede ont un developpement important puisqu’ils atteignent 
respectivement 70 et 140 pm. Ainsi, le maxillipede, totalement deploye, represente plus du 
tiers de la taille de Tanimal ce qui rend Thabitus de ce dernier aisement reconnaissable. 
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P 1 (fig. 5, a et b): Basis avec une epine interne mais sans epine externe. Exopodite 
triarticule avec une forte epine a Tangle distal externe des deux premiers articles; pas 
d ’epine a Tangle distal interne du second article; troisieme article avec trois addendes a la 
patte droite, quatre addendes a la patte gauche. Endopodite biarticule, n’atteignant pas 
Textremite du deuxieme article de Texopodite; premier article sans addende; deuxieme arti- 
cle tres court, avec une forte epine apicale a la patte droite, une forte epine et une soie api- 
cales a la patte gauche. 



Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
9. a: habitus; b: urosome, vue ventrale. 


STYGEPACTOPHANES JURASSICUS 



Fig. 3. 

Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 

9- a: segment anal et rame furcale, vue dorsale; b: antennule; c: champ genital 
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Fig. 4. 

Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 

9. a: antenne; b: mandibule; c: maxillule; d: maxille; e: maxillipede. 
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Fig. 5. 

Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
9. a: P 1 gauche; b: P 1 droite; c: P 2. 
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Fig. 6. 

Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
9. a: P 3; b: P 4. 
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P 2 (fig. 5, c): basis sans epine visible au bord externe et avec trois spinules a la base 
de l’exopodite. Exopodite triarticule; angle distal externe des deux premiers articles arme 
d’une forte epine et de plusieurs spinules; bord interne du deuxieme article avec une forte 
epine et une spinule; troisieme article avec une epine externe, une epine et une soie apicales 
et trois spinules a la base de l’epine externe. Endopodite uniarticule avec deux et trois spinu- 
les sur les bords lateraux et une soie et une epine apicales. 

P 3 (fig. 6, a): basis avec une longue soie au bord externe et une rangee de spinules 
a la base de Texopodite. Exopodite triarticule; angle distal externe des deux premiers arti- 
cles arme d’une forte epine et de nomb reuses spinules; bord interne du deuxieme article 
avec une forte epine et quelques spinules ; troisieme article avec une epine interne, une soie 
et une epine apicales et une epine externe avec quelques spinules a sa base. Endopodite 
uniarticule avec une et cinq spinules sur les bords lateraux et une soie et une epine apicales. 

P 4 (fig. 6, b): basis avec deux spinules au bord externe. Exopodite triarticule; angle 
distal externe des deux premiers articles avec une forte epine et quelques spinules; bord 
interne du deuxieme article avec quelques spinules, sans forte epine a Tangle distal; troi- 
sieme article avec une epine externe, une epine et une soie apicales, une epine interne et 
quelques spinules. Endopodite uniarticule avec une epine et une soie apicales. 

La formule des epines de P 1-P 4 peut etre resumee ainsi: 


Exopodite 


Endopodite 


PI 0 - 0 - 0(1). 2.1 

P 2 0 - 1 - 0.2.1. 

P 3 0 - 1 - 1.2.1. 

P 4 0 - 0 - 1.2.1. 


0 - 0 . 2 ( 1 ). 0 . 
0 . 2 . 0 . 

0 . 2 . 0 . 

0 . 2 . 0 . 


La P 5 est ab sente. 


Male 

Sa description est fondee sur Pexemplaire de la source de la Doux; quelques elements 
de cette description font neanmoins reference aux deux autres males captures. 

Taille identique a celle de la femelle. Ornementation de Turosome comme chez la 
femelle. Antennules prehensiles de 8 articles (fig. 7, a). Antenne, mandibule, maxillule, 
maxille et maxillipede comme chez la femelle. 

P 1 (fig. 7, b): structure proche de celle de la femelle; deux rangees de spinules sur 
le basis. Deuxieme article de Tendopodite avec deux addendes. Deuxieme article de Pexopo- 
dite de la patte gauche avec une epine supplemental sur le bord externe. Troisieme article 
de Texopodite avec trois epines et soies: le male de la galerie de captage de Champ-du- 
Moulin possede quatre addendes au troisieme article de Texopodite. 

P 2 (fig. 8, a): comme la femelle. 

P 3 (fig. 8, b): basis avec une longue soie au bord externe et une rangee de spinules 
a la base de Texopodite. Exopodite triarticule; les deux premiers articles comme chez la 
femelle, le troisieme avec une epine apicale mediane et quatre addendes dont Texterne 
transforme en crochet. Endopodite biarticule; premier article glabre, s’evasant vers sa par- 
tie distale; deuxieme article se terminant en une longue epine et avec une forte apophyse 
chitineuse laterale. 

P 4 (fig. 8, c): comme la femelle. 

La P 5 est absente. 
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Fig. 7. 

Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
o*. a: antennule; b: P 1. 


Discussion 

Le fait que le rostre ne soit pas articule et qu’il existe un allobasis a 1’antenne, le fait 
egalement que le maxillipede et l’endopodite P 1 soient prehensiles et que l’endopodite P 3 
soit transforme en organe copulateur chez le male, incitent a placer cet animal chez les Can- 
thocamptidae. Le developpement remarquable du maxillipede, la presence d’une forte epine 
a l’extremite de l’endopodite P 1, l’absence de P 5 chez la femelle comme chez le male cons- 
tituent, cependant, autant de caracteres qui poussent a donner a cette espece un statut par- 
ticulier. 
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Fig. 8. 


Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
or. a: P 2; b: P 3; c: P 4. 
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Si Ton se refere aux caracteres utilises par Borutzky (1952) pour separer les Cantho- 
camptidae en quatre sous-familles, la presence, chez les males de cette espece, d’un endopo- 
dite P 3 compose de deux articles avec une apophyse chitineuse sur le bord interne du 
second, fait ecarter leur appartenance aux sous-familles des Halocanthocamptinae et des 
Canthocamptinae au profit des Morariinae ou des Epactophaninae. 

Chez les Morariinae, le palpe mandibulaire est biarticule; chez les Epactophaninae 
(hormis Epactophanoides Borutzky, 1966), au contraire, le palpe mandibulaire ne com- 
porte qu’un basis tres reduit arme d’une seule soie ce qui est le cas de la forme de la Doux. 
En outre, celle-ci possede un exopodite A 2 reduit, arme d’une seule epine, comme chez 
certaines formes d 'Epactophanes. Cette double concordance incite done a placer cette 
espece chez les Epactophaninae, d’autant plus que la presence d’une epine interne au 
deuxieme article des exopodites P 2 et P 3 de la femelle est en conformite avec les genres 
Epactophanes et Epactophanoides et ne Test pas avec Moraria et Morariopsis. Par ailleurs, 
comme chez Epactophanes , il existe chez cet animal un dimorphisme sexuel de l’exopodite 
de la P 3. Enfin, cette espece, comme les Epactophaninae, ne presente aucune transforma- 
tion de l’endopodite P 2 du male, ce qui est le cas chez les Morariinae. 

Cependant, certaines caracteristiques de cet animal sont loin d’etre en accord avec cel- 
les des Epactophaninae telles qu’elles avaient ete definies par Borutzky, alors que seul le 
genre Epactophanes etait connu. Contrairement a ce dernier, il n’existe pas de dimorphisme 
sexuel au niveau de l’exopodite P 2 mais e’est aussi le cas pour Epactophanoides . Les endo- 
podites P 2 et P 3 sont uniarticules, caractere que Ton ne retrouve que chez Morariopsis . 


Tableau I. 

Comparaison de certains caracteres morphologiques chez les differents genres de Morariinae 
et d’Epactophaninae a 1’exclusion du genre Gulcamptus. 


Caracteres 

M 

o r a r i i n a e 


E p a 

ctophani n 

a e 

Morari a 

Morari opsi s 

Ceuthonectes 

Stygepactophanes 

Epactophanes 

Epactophanoides 

rostre 

developpS 

dSveloppS 

petit 

developpe 

petit 

petit (?) 

nb. articles 
A1 

7 - 8 

7 

8 

7 - 8 

6 - 8 

8 

nb. soies 
Exp. A2 

3 

2 

2 - 3 

1 

1 - 2 

2 

nb. articles 
palpe Md. 

2 

2 

2 

1 

1 

2 

Mxp. 

prehensi le 

+ 

+ 

+ 

+ + + 

♦ 

* 

Spine int. Exp. 2 
PI - P4 % 

0 - 0 - 0 - 0 

0 - 0 - 0 - 0 

0 - 1(0) - 1 - 1 

0 - 1 - 1 - 0 

0 - 1 - 1 - 1 

1 - 1 - 1 - 1 

dimorphisme sex. 
Exp. P2 

- 

7 

- 


* 

- 

dimorphisme sex. 
Exp. P3 

- 

7 

- 

+ 

+ 

- 

nb. articles 
Enp. PI - P4 

2 - 2 - 2 - 2 

2 - 1 - 1 - 1 

2 - 2 - 2 - 2 

2 - 1 - 1 - 1 

2 - 2 - 2 - 1 

3 - 2 - 2 - 1 

dimorphisme sex. 
Enp. P2 

+ 

? 

+ 

- 

- 

- 

End. 2 P3 efavee 
2 fortes Spines 

- 

? 

- 

+ 

- 

'1 

dimorphisme sex. 
Enp. P4 

+ 

? 

_ 

_ 

_ 

_ 

P5 % 

bi ramSe 

bi ramSe 

uniramSe 

absente 

bi ramSe 

biramSe 
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La forme de l’endopodite P 3 du male, tres voisine de celle de Ceuthonectes , le rostre bien 
developpe, sont par ailleurs autant de caracteres des Morariinae. 

Le tableau I permet de synthetiser l’ensemble de ces observations et de montrer les affi- 
nites et les differences qui existent entre ces differents genres. II n’a pas ete tenu compte 
du genre Gulcamptus Miura 1969 qui presente des caracteristiques voisines de Moraria 
(hormis le fait que l’endopodite P 3 des males est triarticule et l’exopodite de A 2 biarticule) 
et qui differe ainsi sensiblement de l’animal decrit ici. 

Comme nous l’avons souligne deja, le developpement etonnant des maxillipedes qui, 
deployes, atteignent le tiers de la longueur du corps de l’animal, l’aspect de l’endopodite 
P 1 avec une forte epine apicale en forme de griffe, l’absence de P 5 sont autant de traits 
qui, joints a ceux enumeres ci-dessus, font que cette espece n’entre dans aucun des genres 
actuellement connus dans la famille des Canthocamptidae; c’est pourquoi, nous proposons 
la creation d’un genre nouveau. Comme cet animal est infeode aux eaux souterraines et 
qu’il presente une parente incontestable avec les Epactophaninae au niveau de l’exopodite 
A 2 et du palpe mandibulaire, comme il a ete recolte dans le Jura, nous proposons de le 
nommer Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. 
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Resume 

Un nouveau genre de Canthocamptidae (Copepoda, Harpacticoidea) est decrit. Styge- 
pactophanes jurassicus n.g. n.sp. a ete recolte par filtrage de plusieurs sources du Jura 
suisse. Ses affinites avec les Morariinae et les Epactophaninae sont discutees. 


ZUSAMMENFASSUNG 

Eine neue Gattung von Canthocamptidae (Copepoda, Harpacticoidea) wird beschrie- 
ben. Stygepactophanes jurassicus n.g. n.sp. ist durch Filtrierung des Wassers aus einigen 
Quellen des Schweizer Juras gefangen worden. Seine Verwandschaften mit Morariinae und 
Epactophaninae werden gegenwartig iiberprtift. 
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